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 Sentinelles de  l’Aube
Les Clarisses de l’Adoration Perpetuelle

Monastere Notre Dame des Anges   
Troyes

Un temps pour démolir, un temps pour bâtir !

Mère M. Emmanuel avec 
Monsieur Jacques Téqui, 

notre architecte

Les Soeurs regardent 
le plan de la chapelle

Une réplique de la croix de saint Damien est accrochée 
à une voûte de notre chapelle. Cette croix est suspendue 
dans le chœur des Sœurs. Malheureusement, il a été 
inoccupée depuis notre arrivé en 2007. Le décor est 
triste : peinture écaillée sur les murs, lézardes descendant 
du plafond, stalles du chœur vides et poussiéreuses. 
A la vue de cet état, les mots de saint François nous 
viennent à l’esprit lorsqu’il contemplait le crucifix de 
saint Damien : François, va, répare ma maison en ruine!  
Sans perdre de temps, François se mit à réparer de ses 
mains, pierre par pierre, la chapelle. Les mains ouvertes, 
il supplia son entourage  avec insistance de se joindre à 
lui dans sa mission. 

Reconstruit mon église. A 
la suite de François, nous 
nous embarquons, nous 
aussi, dans une formidable 
aventure. Nous sommes 
très heureuses de vous 
annoncer que les travaux 
de rénovation de notre 
chapelle sont prévus pour 
janvier. Au cours des 
derniers mois, les plans 
ont été affinés par notre 
architecte. Des entreprises 

sont venues évaluer les travaux et nous proposer des devis. 
Oui, nous commençons à y voir plus clair. Depuis ces 
trois dernières années nous avons attendu ce moment. 
Nous attendons avec impatience la transformation de 
notre chapelle; qu’elle devienne la demeure de celui que 
nous vénérons dans la Sainte Eucharistie !

En attendant, nous avons aussi notre part de travail 
: prévoir un lieu pour que  les sœurs puissent avoir 
leur messe quotidienne et faire l’adoration. Le parloir 
servira de chapelle provisoire accessible aux personnes 
de l’extérieur et à ceux qui veulent prier. Nous voulons 
pouvoir continuer les horaires habituels du monastère. 

Il y a quelques semaines deux belles 
statues de saint François et sainte Claire 
sont arrivés, ainsi qu’un petit autel 
en pierre et plusieurs bancs d’église. 
Ils nous ont été offerts par nos Sœurs 
Clarisses de Tassin. Nous leurs en sommes 
très reconnaissantes.  Nous remercions également le 
bienfaiteur qui s’est occupé du transport jusqu’à la porte 
du monastère. Là, plusieurs amis nous ont « prêté main-
forte » pour décharger le camion et  les ranger. Les 
saints anges ont dû certainement les aider à transporter 
ces pièces.  L’autel à lui tout seul devait peser plus 
qu’une tonne !

En confiant ce projet à votre prière, nous vous remercions 
de votre soutien pour notre communauté.  Nous sommes 
très heureuses de faire partie de ce diocèse si riche en 
histoire. Cette rénovation marquera l’histoire de notre 
Ordre. Nous espérons qu’elle sera une bénédiction pour 
les générations à venir.  

Au début, François 
a cru qu’on lui 
demandait de 
rebâtir une église. 
Mais finalement il 
se rendit compte 
que c’était plutôt 
l’Église universelle 
qu’il était appelé à 
reconstruire. Ainsi 
en reconstruisant 
l’église de San Damiano, pierre par pierre, il a montré 
par ses actions le symbole de son vocation spirituel et 
éternel.

La rénovation de notre chapelle se voudrait être fidèle 
à la spiritualité et à la simplicité franciscaine. Que notre 
vie de prière et d’adoration porte beaucoup de fruit pour 
l’Eglise et pour le monde. 



Avez-vous perdu quelque chose de  
précieux ? Un anneau, un livre, une 
photographie… n’importe quoi ? Il 
existe de merveilleuses histoires à ce 
sujet : objets précieux qui ont consolé de 
nombreuses personnes ayant fait appel 
à saint Antoine.  Bien qu’à première 
vue, prier pour retrouver un objet perdu 
peut paraître frivole, cela fait partie de la 
nature humaine ; nous sommes attachés 
à des objets ; ils ont un sens pour nous. 
Même saint Antoine était attaché à 

quelque chose : son livre de psaumes.  

Un jour, un jeune moine a quitté le 
monastère en prenant avec lui le livre 
des psaumes de saint Antoine. Il n’était  
pas du tout content ! Il a prié pour que 
le livre lui soit rendu.  Très peu de temps 
après, le moine a été pris de remords. 
Et il lui a rapporté le livre. Depuis lors, 
il a commencé à être connu comme le  
patron des objets perdus.

Membres de la famille franciscaine, 
saint Antoine est cher à nos cœurs. Il a 
un petit oratoire situé dans notre cour 
extérieur. Cet oratoire a été dédié en 
son honneur en 1895.   A notre arrivée 
en 2007,  l’oratoire était vide et la statue 
avait disparu.    

Au mois d’août derniers, des bienfaiteurs 
nous ont offert une belle statue de saint 
Antoine pour l’oratoire. Un groupe 
d’amis est venu le restaurer l’oratoire 
en moins de deux semaines et avec 
beaucoup de goût. Merci à ces amis 
qui n’ont pas ménagé leur temps pour 
le rénover.  Saint Antoine a retrouvé 
sa place parmi nous.  L’oratoire et la 
statue ont été bénis par notre aumônier, 
Mgr Savourat, un dimanche après la 
messe. Il y avait beaucoup de monde 
pour cette cérémonie. Maintenant le 
petit oratoire attire beaucoup de monde 
venu demander son intercession pour 
leurs familles, l’emploi, et des intentions 
particulières – et bien sûr, pour des 
objets perdus !

Un temps pour Retrousser
Ses manches

Priez pour nous!

Saint Antoine,



Quittant son père, sa mère et ses quatre frères, 
ainsi qu’une carrière d’enseignante, Marie 
Arokiam Jeganathan est entrée, en 1982, 
dans l’Ordre des Sœurs Clarisses de 
l’Adoration Perpétuelle à Vellore en 
Inde.  Un an après, elle a pris l’habit et 
reçu le nom de Sœur Marguerite Marie 
du Sacré Cœur de Jésus. Elle a prononcé 
ses premiers vœux de pauvreté, chasteté 
et obéissance, le 7 décembre 1985, après 
deux ans de noviciat.  Elle a fait sa 
profession solennelle, six ans plus tard. 

Quelques temps après, elle a répondu à un 
appel des Sœurs du monastère de Cleveland 
(Ohio, Etats-Unis). Elle y est allée pour leur 
rendre service. Cinq ans plus tard, on la retrouve dans 
son pays d’origine.

Ensuite, elle vient en France, pays de sa sainte patronne.  
Elle est restée tout d’abord trois ans chez nos Sœurs de 

Castelnaudary. Enfin, elle est venue, avec six autres 
Sœurs, en 2007,  pour rouvrir notre monastère à 
Troyes, berceau de notre fondation.

En célébrant, le 8 décembre, le jubilé d’argent de 
Sœur Marguerite Marie, nous nous unissons à 
notre jubilaire et rendons grâce à Dieu pour les 

grâces et les bénédictions reçues pour ces 25 ans 
de vie religieuse. 

 Pour les joies, les peines, les épreuves et les défis, 
qu’elle a connus, chantons un MAGNIFICAT. Que 

la vie de notre sœur, adoratrice du très Saint Sacrement, 
soit fructueuse pour notre communauté, notre Ordre, notre 

diocèse et l’Eglise.  Que des jeunes femmes répondre à l’appel 
du Christ. Ad multos annos, chère Sœur Marguerite Marie !
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pour partager :

Que faites-vous dans la  journée ? 
Pourquoi ne vous mariez-vous pas ? 
n’avez-vous pas d’enfants ? Pourquoi 
ne quittez-vous pas le monastère ? 

 Nous avons réfléchi à 
toutes ces questions et à bien 
d’autres au cours de la soirée 
du 27 novembre. Une première 
dans notre diocèse ! Au cours 
de la Nuit des Monastères, 
plusieurs personnes, jeunes et 
moins jeunes, ont eu l’occasion 
de rencontrer différentes 
communautés religieuses. De 
18 h à minuit, monastères et 
couvents ont accueilli tous 
ceux qui désiraient découvrir 
le charisme des congrégations 
religieuses et partager un 
moment de prière avec eux. 

 On nous a demandé 
d’accueillir un groupe de jeunes 
de 21h à 23h. Ces jeunes avaient 
déjà passé une partie de la 
journée chez les Sœurs de saint 
Sauveur à Clairvaux.  
 Pour la présentation 
de notre vie religieuse nous 
avons essayé de faire découvrir, 
à l’aide de diapositives, ce qu’il 
y a de caché, et de mystérieux, 
dans  notre vie de religieuse.  
 Pour commencer, une 
Sœur a parlé de l’Eucharistie et 
de notre vie comme adoratrices.  
Ensuite une autre Sœur a dit 
comment elle avait répondu 
à l’appel de Dieu. Un temps 
d’adoration a suivi dans notre 
chapelle, , présidé par notre 
aumônier, Mgr Savourat, 

présent pour l’occasion. A début 
de cette heure, chaque jeune a 
déposé un lumignon, signe de 
leur vie, sur un plateau. Chacun 
de ces lumignons était placé, 
en signe d’offrande, devant le 
Saint Sacrement. Des chants, 
des prières et des méditations 
sur des passages d’Evangile ont 
été entrecoupés de moments de 
silence.  Suivi le salut du Saint 
Sacrement. Puis nous avons dit 
les Complies ensemble pour 
terminer la journée. 
 Inutile de dire que cette 
soirée a été une grâce pour nous 
tous.  Nous sommes confiants 
que ces petites graines, plantées 
au plus profond du cœur de ces 
jeunes, porteront des fruits au 
centuple dans l’Eglise et dans 
notre diocèse. 

Rendons grâce à Dieu, car il est bon, éternel est son amour !  (Ps 118)

Oui, mon coeur est rempli de joie et de reconnaissance pour toi, Seigneur.  Tu es mon Dieu et mon tout.  Tu es plus 
proche de moi que moi-même.  Tu sais que sans toi, je serai perdue.  Ta présence m’entoure en tou temps.  Tous 
mes besoins tu les connais et tu prends soin.  Tu es un père qui porte son enfant dans ses mains.  Merci Seigneur ! 
Je suis très heureuse de ton appel.  Ta grâce m’aide tous les jours de ma vie.  Tu m’aimes et tu me pardonnes.  Ta 
miséricorde m’entoure sans cesse quand je suis faible.  Je trouve ma joie et mon bonheur en toi, Seigneur ; tu es mon 
seul amour.  Alors, dans la joie de mon coeur, je crie vers toi : Seigneur, tu es ma part d’héritage et ma coupe ; c’est toi, 
mon lot. ( Ps 16,5 )

Pendant cette année de jubilé, je voudrais remercier Dieu pour les grâces et les bénédicitons reçues.  Je remercie 
particulièrement ma famille, ma famille spirituelle, ainsi que mes amis et mes bienfaiteurs.  Vous êtes là pour m’entourer 
de vos prières, de votre aide spirituelle, et de votre affection fraternelle.  Soyez assurés que chacune et chacune est 
précieux à mes yeux.  Je vous porte dans mon coeur devant Jésus au très Saint Sacrement.  Que le Seigneur soit votre 
récompense, votre joie et votre bonheur pour toujours.  J’invite vous tous à vous m’unir pour chanter en union avec 
Marie un Magnificat, l’hymne d’action de grâce.               – Soeur Marguerite Marie
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Au début de la messe votive au Saint Esprit, célébré par 
Marc Stenger, notre évêque s’adressait aux Sœurs, en ces termes : 

Lorsqu’on renouvelle les responsables d’une communauté religieuse, c’est toujours un événement, un événement de grâce, le signe qu’on a le cœur 
rempli d’espérance pour l’avenir de cette communauté. On a confiance dans l’assistance du Seigneur, pour la communauté, pour celles qui doivent la 
diriger. Lorsqu’on les renouvelle pour la première fois, c’est une occasion particulière de se réjouir. Cela veut dire que cet enfant qu’on a vu naître et 
dont on a accompagné les premiers pas a grandi et trouvé sa place dans le monde. Nous avons donc une double raison, mes Sœurs, de nous réjouir 
pour vous et avec vous. Le temps de la fondation de votre communauté s’est bien passé et vous voici appelées à poursuivre le chemin. Mais poursuivre 
le chemin cela veut dire être disponible pour la nouvelle fondation que le Seigneur veut faire chaque jour en vous et avec vous. (Marc Stenger, Evêque 
de Troyes, July 13, 2010)

Le 13 juillet 2010 a marqué le commencement d’un nouveau chapitre pour la communauté.  Notre évêque, Marc Stenger, a présidé notre 
premier chapitre d’élections, assisté par Sœur Louise Côté, déléguée pour la vie religieuse.  Mère Marie Emmanuel a été élue abbesse, 
Sœur Marguerite Marie, vicaire et Sœur Faustine Marie, conseillère. 

Rendons grâce à Dieu pour cette bénédiction pour notre communauté. Efforçons-nous d’accomplir sa volonté jour après jour.

Dans l’Évangile de saint Jean, il est écrit :  Dieu a tant aimé le monde qu’Il a donné son Fils unique… Car Dieu a envoyé son Fils dans 
le monde, non pas pour juger le monde, mais pour que, par Lui, le monde soit sauvé.  ( Jean  3, 16 ) 

Noël est la fête de l’amour. Chaque année, en cette période, nous célébrons cet incroyable 
amour. Dieu s’est fait homme en Jésus Christ. Ce qui nous semble incroyable est vrai – Le 
Verbe s’est fait chair et il a demeuré parmi nous. Pourquoi Dieu nous a-t-il fait un tel don ? Sa 
réponse est l’amour. Il est amour. 

Que cette période de Noël soit remplie de la véritable connaissance de celui qui nous aime. Que 
la venue du Christ en ce monde remplisse nos cœurs de joie, d’une joie partagée, en paroles et 
en actes avec tous nos frères. Qu’ils reconnaissent que Christ habite en nous, la source de notre 
joie.  Avec Marie, Joseph, les bergers et les mages, adorons-le. Adorons celui qui vient du Père 
nous montrer le chemin.
 
Les Clarisses de l’Adoration Perpétuelle de Troyes vous souhaitent un joyeux Noël. 

Tous nos vœux les meilleurs pour une sainte nouvelle année.

Monastere des Clarisses
26 Rue Mitantier
10000 Troyes,

Un temps pour naître: Le Verbe s’est fait chair !

Un temps de croissance : 
un nouveau chapitre 


